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A moi championne de l’impatience et de la fébrilité le Père Héraud a demandé une introduction sur la Patience. Il a dû 
se dire que ça allait être ma fête - bien vu, il avait raison !!!  le 11 décembre c’est ma fête !  
 
Commençons donc par l’impatience  
Dans le feuillet de l’Avent un court texte de Jean Debruynne nous plonge dans l’impatience du quotidien  
« moi je n’aime pas attendre….  
 
Cette impatience si partagée aujourd’hui, vers quoi nous fait elle doucement dériver ?  
on ne savoure plus vraiment,  parce qu’il faut déjà passer à autre chose,   
on ne regarde plus vraiment, pressé que nous sommes d’aller au plus vite vers notre objectif,   
On ne tolère plus les difficultés des autres, leur incompréhension, leurs maladresses, leur handicap parce que ça nous 
fait perdre du temps  - on s’impatiente contre les jeunes générations, qui s’impatientent contre les anciens.  
On n’écoute plus vraiment parce qu’on est sûr de son point de vue et on ne veut pas perdre du temps à écouter les 
arguments de l’autre 
On juge au premier regard, à la première info on a une opinion sans laisser :   le temps, la nuance et le long chemin de 
la vérité, éclairer l’évènement.  
 
Nos ancêtres pour la plupart cultivateur vivaient au rythme des saisons, des semailles aux moissons, de la taille à la 
récolte du fruit, de l’éclosion à la poule qui allait ravir le repas du dimanche. Heureusement il nous reste la maternité et 
ses 9 mois de patience.  
 
Sommes nous donc la première génération d’impatients ? N’y a-t-il pas tout au long de la bible, donc de la vie 
des hommes, des signes d’impatience 
Les Hébreux s’impatientent ils ne supportent plus cette longue marche, cette attente de la terre promise  
Naan le lépreux s’impatiente, il s’irrite des conditions proposées pour sa guérison 
Marthe s’impatiente face à Jésus et à Marie 
Dieu lui-même perd patience face à la violence des hommes et les précipitent dans le déluge  
 
Alors la patience -   c’est quoi exactement ?  A quoi cela sert-il d’être patient ?  
La patience n’est pas la mollesse, n’est pas la procrastination, n’est pas l’immobilisme, n’est pas le renoncement.  

Elle est la vertu avec laquelle nous faisons face 

- A des évènements de nos vies, à des circonstances défavorables qui nous donnent des envies de révoltes, 
nous épuisent  

- A des personnes, des attitudes, des situations qui sont difficiles à vivre, qui nous entraînent vers la colère, au 
rejet, à la perte de confiance, au découragement  

- A des tempêtes intérieures, des routes personnelles, au découragement de la foi, que nous avons du mal à 
traverser, à supporter 

La patience nous aide à tenir bon, elle permet au courage de demeurer dans la durée. C’est une force qui nous aide à 
avancer  

La patience dans notre vie de foi peut se nourrir de la Parole, 
les écritures nous renvoient  à des montagnes de patience, de constance 
Patience et endurance des prophètes  
  
Patience de Jésus, elle brille comme un modèle de patience.  
 
Patient pour instruire des disciples qui souvent ne comprennent pas le message, les situations, les symboles évoqués 
Patient pour accepter l’incrédulité de Thomas 
Patient pour supporter le reniement de Pierre  
Patient pour accueillir les malades, les boiteux, les lépreux, les aveugles…   



Patient face à ses juges et ses bourreaux 
 
Il nous appelle à la patience à travers de nombreux visages des paraboles  
Patience dans l’attente du bon grain il nous invite à ne pas nous précipiter pour arracher l’ivraie  
Patience du père pour l’attente du retour de son Fils prodigue  
 
Puis la longue et douloureuse patience des martyrs,  la joyeuse patience des bâtisseurs de cathédrales, la patience des 
fondateurs, des saints….   Et aujourd’hui la patience des persécutés, des hommes, des femmes, des enfants sous les 
bombes…  
 
Mais patient pour quelle attente ? la patience dans la foi  promesse et veille  
La source de la patience c’est LA PROMESSE  -   
Nous nous plaçons face à l’éternité  et nous attendons de la délivrance  promise  
Dieu vient lui-même et va vous sauver – Allégresse et cris de fête -  éternelle joie 
On attend que se réalise les Promesses d’isaïe  le 4 :  le loup et l’agneau   -  l’amour, la justice  
les yeux des aveugles qui s’ouvrent, les sourds qui entendent -   les boiteux qui marchent droit  
Impossibilité d’accéder dès maintenant à la plénitude nous sommes donc nécessairement dans l’attente, dans la 
patience 
Cette promesse nous la chantons pendant l’Avent  :  car toute chair attend le Verbe de Dieu  
Le chrétien attend l’heure du Christ comme un veilleur attend l’aurore les yeux ouverts, le cœur éveillé par la foi, Il 
attend son Dieu fidèle ! la Patience a donc besoin de la VIGILANCE elle nous met en veille, à la recherche des signes 
dans nos vies qui jalonnent notre attente.   
 
Dieu est patient envers nous  
Dieu est toujours déjà là – il s’offre il a l’air si souvent absent en fait c’est parce que nous ne sommes pas là.  
Saint Augustin : Bien tard je t’ai aimée, tu étais au-dedans et moi au-dehors tu étais avec moi et je n’étais pas avec toi.   
Dieu donne le temps pour que sa Parole porte du fruit 
 
Alors que dire pour nous aujourd’hui  

La patience est une vertu qui se cultive comme un champ, elle réclame effort.   
Pour la cultiver, personnellement il me semble qu’il faut 2 choses :  le SILENCE   et la GRACE 

Le SILENCE parce que ma patience ne poussera pas dans le bruit – elle se pense, elle s’élabore, se décide (histoire 
personnelle) dans notre cœur –  
Le SILENCE pour écouter Dieu dans le plus profond, le plus intime il faut faire taire le bruit de nos impatiences  
Le SILENCE se taire pour laisse l’autre exister, le rencontrer, l’amour prend patience 
 Zundel « pour laisser mûrir la vérité dans la lente germination des âmes ».  
 
La GRACE :  notre patience Dieu nous l’offre avec l’Esprit Saint : on ne peut avoir la patience de la foi sans recours à la 
grâce. Paul présente la patience comme un des fruits de l’Esprit Saint entre la paix et la bonté.   Alors demandons la 
grâce de la Patience.,   
 

Mais en conclusion on peut être patients sans perdre de temps (j’aillais dire sans trahir son impatience : la 
patience, l’attente doit être féconde on attend sans baisser les bras dans la lutte contre le mal et le découragement. 
Patience active et aimante.  
En gros, une image :  il ne s’agit pas de s’agiter sur sa chaise mais de prendre un livre et d’occuper le temps disponible.  
le Pape  « associe souvent la sainteté et la patience : pas seulement la patience pour supporter les poids des 
événements et des circonstances de la vie, mais aussi comme constance, persévérance,  dans le fait d’aller de l’avant, 
jour après jour.  
En attendant on peut observer les signes, être vigilant occuper son impatience, habiter sa patience  
 

QUESTIONS non traitées :  

la patience a besoin de la confiance   - La patience a-t-elle des limites ?    



 

 

 

Tu as choisi de te faire attendre 
Tout le temps d’un Avent. 
Moi je n’aime pas attendre 
Dans les files d’attente. 
Je n’aime pas attendre mon tour. 
Je n’aime pas attendre le train. 
Je n’aime pas attendre pour juger. 
Je n’aime pas attendre le moment. 
Je n’aime pas attendre un autre jour. 
Je n’aime pas attendre 
parce que je n’ai pas le temps 
et que je ne vis que dans l’instant. 

 

 


